


Domaines sémantiques et productivité des constructions XnoY en japonais moderne

Le présent exposé explore les caractéristiques lexicologiques des constructions nominales

XnoY se comportant comme des noms composés tel kami-no-ke « cheveu ». Cette étude répond

à trois interrogations : i) quels sont les domaines sémantiques les plus représentés dans ces

XnoY ? ; ii) quel est le lien entre le domaine sémantique des constituants et celui du XnoY ? ;

iii) ces XnoY sont-ils productifs en japonais moderne ? Si oui, dans quels domaines ?

Nous interrogeons deux lexiques : i) un lexique général de 1096 occurrences rassemblé par

nous-même à partir de dictionnaires comme le Nihon Kokugo Daijiten ; ii) un corpus spécialisé

en botanique de 21706 occurrences construit à partir « Ylist » développée par le

botaniste Yonekura.

L se base sur la classification sémantique de la bunruigoihy (2004)

et montre que : i) les XnoY sont très représentés dans le domaine sémantique de la nature ; ii)

de nombreux XnoY dénomment des arbres ; iii) Y détermine dans la majorité des cas le

domaine sémantique du XnoY et permet en inférer le sens générique. Ces résultats nous ont

amené à interroger le second lexique dont l a révélé que : i) le patron XnoY est faiblement

productif en botanique ; ii) les XnoY sont productifs comme constituants par exemple arechi-

inunofuguri « Véronique sombre » ; iii) des rendaku peuvent être générés à la frontière des

XnoY comme -ganoko « Filipendule pourpre ».
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Résumé :

Le « Shikisanban » (lit. trois pièces rituelles) désigne l'ensemble des pièces rituelles
dans lesquelles les personnages portent des masques de vieillards souriants. Il s'inscrit dans
presque tous les genres théâtraux et dansés, tant savants que populaires, au Japon. Il s'agit d'une
matérialisation de la possession par l'esprit divin. Les pièces du Shikisanban n'ont pas de
caractère narratif ; elles visent à accorder aux fidèles des bénédictions telles que la prospérité,
la longévité et de bonnes récoltes, à travers les paroles prononcées et les mouvements codifiés

Bien que cet aspect rituel soit bien connu, les détails des techniques rituelles n'ont pas

de deux « textes » : le texte écrit et le texte performatif. Étant donné qu'aucune enquête n'a été
réalisée pour déterminer le nombre exact de pièces transmises à travers le Japon, cette
présentation se concentrera uniquement sur les exemples dans le kagura observés autour de la

Notre analyse permettra de mettre en évidence la
structure rituelle du Shikisanban, la dimension religieuse de ses textes (en particulier en lien
avec le bouddhisme), ainsi que le fait que la danse, en imitant (ou en figurant) et en foulant les
quatre directions, soutient la pensée véhiculée par les textes.
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Priez pour que les vagues et les vents vous épargnent !

continent. Comptant parmi les plus grands archipels de la planète, le quotidien de sa société est

étroitement lié à la mer. depuis toujours partagé avec ses semblables tels

que

De plus, lorsque nous parlons du « Japon du temps des samouraïs », cela nous évoque rarement

sur un navire en perdition, luttant contre les vagues et les vents. En

effet, de nos jours, un Japonais ordinaire ne réalise pas forcément que le naufrage était tout à fait

impressionnant de cas de dériv

Or, en comparant les récits des naufragés japonais avec ceux laissés par leurs

particulièrement, sous le règne des shoguns Tokugawa, des vaisseaux rendus incontrôlables

parcouraient des centaines de kilomètres durant des mois, voire pendant plus longtemps dans des cas

exceptionnels.

Dans la présente communication, nous étudierons les causes des naufrages et les facteurs qui

constituait quelque chose
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La singularité de l'enfant :
un enjeu nouveau pour les institutions de l'aide sociale à l'enfance

peuvent pas vivre avec leur famille, pour des causes variées comme
parents, les difficultés économiques ou la maltraitance. Depuis 2011, ces institutions
ont connu des réformes profondes visant une mise en conformité avec les principes
de la Convention de l'ONU sur les Droits de l'Enfant. La nouvelle politique a pour
objectif de
de rendre les établissements (yôgo shisetsu, foyers accueillant les enfants plus âgés)
plus « proches du cadre familial » (kateiteki). Cette dernière mesure se traduit
concrètement de manières très diverses et inclut notamment la réduction de la taille
des unités de vie (passage de grands dortoirs avec des chambres collectives à des
chambres individuelles dans des logements qui ressembleraient davantage à des
maisons familiales)
charge plus respectueuse de ses besoins individuels et le développement de

autoritaire qui régnait dans ces établissements et ne laissait aux enfants

ons. Cette analyse

de Tokyo.
On montrera en particulier que la réponse aux besoins individuels de chaque enfant
génère une charge de travail très importante pour les employés des institutions et
que
place des stratégies
gestionnaire.
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La singularité économique du Japon face aux défis énergétiques : le cas du secteur

automobile

Sophie Nivoix, Professeure, CEREGE, Université de Poitiers,
sophie.nivoix@univ-poitiers.fr

Bing Xiao, Maître de conférences, CLERMA, Université Clermont-Auvergne,
bing.xiao@uca.fr

Le Japon se distingue par une singularité économique marquée par sa dépendance aux

importations de ressources naturelles, un défi structurant son industrie et son modèle

énergétique. Contrairement aux grandes puissances industrielles disposant de ressources

locales abondantes, le Japon doit sécuriser s

pour ses besoins en métaux rares et en énergie notamment le cas dans le secteur

automobile, qui représente près de 20% des exportations du pays et plus de 8% de sa main-
1. Cette vulnérabilité accroît son exposition aux tensions géopolitiques

et aux fluctuations des marchés mondiaux.

Face à cette contrainte, le pays mise sur une transition énergétique dont les véhicules

électriques constituent une bonne illustr

après la catastrophe de Fukushima et la volonté de réduire ses émissions de CO malgré

, la singularité japonaise se caractérise

aussi par une économie qui peine à maintenir de la croissance2 et une démographie déclinante.

Pour répondre à ces défis, les firmes automobiles japonaises investissent dans des

technologies alternatives aux batteries classiques, un avantage stratégique face

aux véhicules électriques chinois et américains. L technologique

rentabilité sur le long terme, est ce que nous proposons .

1 Japan Automobile Manufacturers Association, The motor industry of Japan 2024,
https://www.jama.or.jp/english/reports/docs/MIoJ2024_e.pdf
2 Bank of Japan, 2023, Economic Activity, Prices, and Monetary Policy in Japan,
https://www.boj.or.jp/en/about/press/koen_2023/data/ko230905a1.pdf
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« » : penser les trois pays à la fin du XVe siècle

«

(1435-1511) aborde dans une conférence donnée en 1495
la sphère asiatique.

Muromachi le

autres systèmes.

Dans un contexte intellectuel influencé par la théorie des « trois pays » (sangoku ), associant

formes en Inde et en Chine. En nous appuyant notamment sur le

(Commentaire de la formule de purification des Nakatomi), compilé

ne

Nous nous attacherons en particulier à analyser son
affirmation selon laquelle le « shingon

dans sa région et comment sont renégociés les rapports entre
les enseignements, dans un contexte marqué par la prédominance du bouddhisme.
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Proposition de communication :

Dans la Préface Japonaise du Kokinshû (Anthologie de poèmes anciens et modernes,
905 ?) unanimement considérée comme le premier traité de poétique japonaise, Ki no Tsurayuki
(872 ? - 945 ?) exprime clairement son ambition
(waka), Man.yôshû (seconde moitié
du VIIIe siècle). À cette époque, la prédominance de la poésie chinoise dans les circonstances
officielles avait relégué le waka à une sphère privée, dégradant ainsi son statut. Le style élaboré
du Konkishû, la première anthologie impériale, rehaussa le prestige des vers japonais, qui
accédèrent au statut incontesté de poésie officielle de la cour, et contribua à établir les canons
poétiques pour les générations à venir.

Nous nous intéresserons ici tout particulièrement à la singularité de la poétique d
(872 ? - 938?), la poétesse la mieux représentée dans ce recueil, dont le style cérébral de matrice
chinoise incarne pleinement du Kokinshû. crivant dans les canons, son
emploi innovant du vocabulaire conventionnel et son recours à des procédés originaux lui
permettent de les transcender. À travers une analyse comparée de ses poèmes sélectionnés dans
ce recueil , précédents et contemporains, nous chercherons à mettre
en lumière afin de mieux cerner les dynamiques qui ont
concouru au renouveau du style et du langage poétique japonais.
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La littérature okinawaïenne existe-elle ? Jôji ga koroshita inoshishi [
George] (1978) de Matayoshi Eiki et Tsuki ya, aran [ ] de Sakiyama Tami
(2001)

littérature okinawaïenne (okinawa bungaku) » est singulière dans la littérature
japonaise littérature
(nous ne parlons pas, par exemple, de la littérature Osaka). Mais, q -ce que la littérature
okinawaïene ? Kuriyama Yusuke définit cette littérature comme un ensemble
main d écrivains originaires d , territoire devenu japonais au moment

18791. Parler de littérature okinawaïenne peut sembler la situer
en périphérie de la littérature japonaise et la réduire à un genre marginal et inférieur à cette
dernière. Or, les auteurs okinawaïens, à travers des écritures se distinguant nettement de la
littérature de la métropole, revendiquent également leurs spécificités régionales. Edward Saïd
pensait ainsi que les récits permettaient aux peuples colonisés affirmer leur identité et

2 . certains auteurs
okinawaïens. Dans cette étude, nous analyserons Jôji ga koroshita inoshishi [Le sanglier
tué George] (1978) de Matayoshi Eiki et Tsuki ya, aran [ ] de Sakiyama
Tami (2001) afin de comprendre comment ces auteurs marquent leur « okinawanité » à travers

l utilisation de la langue
ryûkyû, Matayoshi et Sakiyama déploient des univers littéraires qui se démarquent de la
littérature de langue japonaise « classique ». Nous essayerons de déceler la singularité de cette
littérature se revendiquant constituer un genre à part.

1 KURIHARA Yusuke, [La

contemporaine], Yokohama, Shunpûsha, 2023, p. 9.
2 SAID W. Edward, Culture et impérialisme, trad. Parul Chemla, Paris, Fayard, Le monde diplomatique, p. 13.
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